
De deux pays différents – échoué dans le troisième, la 
Suisse 

Parcours migratoire de Naïma Chouaf marocaine et d’Ali Al 
Hilfi irakien 

D’après les paroles de Madame Chouaf, transcrites par Héléana 
Syfrig le 31.10.2023 :  

Ali al Hilfi avait des problèmes dans son pays. Il a travaillé pour 
les Américains. Un inspecteur irakien a essayé de tuer Ali à cause 
d’Al Kaida. Il a reçu une balle dans sa jambe. Il a fui en Syrie où il 
est resté 3 ans. Il est rentré en Irak au moment de la guerre en 
Syrie. 

Ali et Naïma se sont rencontrés par internet en 2014. Ali voulait 
quiƩer son pays car il n’y était pas en sécurité. Il changeait 
d’adresse régulièrement pour ne pas être retrouvé par la police 
irakienne. 

Ali est parƟ en Jordanie pour demander à l’ambassade du Maroc 
des visas pour aller retrouver Naïma. Il n’a pas reçu de visa. Sur 
le conseil d’un ami, il est parƟ en Turquie parce que l’ambassade du Maroc était plus grande ; on 
lui a dit qu’il y aurait plus de chances d’obtenir le visa. L’ambassade lui a demandé une carte de 
résidence turque afin de demander le visa pour entrer au Maroc. Il a fait la demande pour obtenir 
une carte de résidence, a loué un appartement dans ce but. Ils ont aƩendu 6 mois mais ça n’a pas 
marché. 

Naima lui a rendu visite deux fois en Turquie. En même temps, ils ont fait la demande pour se 
marier en Turquie. L’état ne leur a jamais accordé ce droit. En 2015, Naïma est revenue en Turquie 
avec des papiers pour le mariage. C’est l’état turc qui aurait dû donner l’autorisaƟon pour se 
marier. Malgré de l’argent déposé à la banque, l’autorisaƟon leur a été refusée. Ils se sont mariés 
selon le rite musulman à la mosquée avec un cheich. Pas de fête, pas d’amis, pas de famille.  

Ils ont quiƩé en décembre 2015 la Turquie pour aller en Europe. Ils sont venus directement en 
Suisse car Ali a de la famille en Suisse. Ali et Naïma sont arrivés en Suisse après avoir traversé sept 
pays : la Grèce, la Macédonie, Serbie, CroaƟe, Slovénie, Autriche, Allemagne. De la Grèce jusqu’à 
Macédoine en bus. Macédoine en Serbie en train. Etc… Avec un groupe de personnes, organisé. 

Arrivés en Suisse, ils ont été placés dans un centre pour déposer la demande d’asile. Ali a raconté 
qu’il a des problèmes dans son pays. Naïma n’a pas de problèmes au Maroc. Mais le Maroc refuse 
de donner le visa à Ali pour entrer dans ce pays. Ali et Naïma ont essayé à plusieurs reprises 
d’obtenir le visa. Ils n’ont pas reçu de réponse. L’avocate suisse a écrit à trois reprises, et n’a pas 
reçu de réponse écrite. Réponse négaƟve par oral. Naïma non plus. 

Arrivés en Suisse en 2015, ils aƩendaient leur première fille Maria, qui a aujourd’hui 7 ans. Lylia 
est née deux ans plus tard, puis Yara en juillet 2023. 

Naïma s’est rendue plusieurs fois à l’ambassade du Maroc à Berne. Réponse orale négaƟve pour 
Ali. L’ambassade à Berne dit que ce n’est pas eux qui peuvent établir un visa. Ils n’ont pas assez de 
papiers. Ali et Naïma avaient leurs passeports, qui sont maintenant au Secrétariat d’Etat à la 
MigraƟon (SEM) à Berne. SEM n’est pas d’accord de leur donner le passeport d’Ali. Le passeport 
d’Ali est périmé. Il faudrait aller à l’ambassade d’Irak en Allemagne pour le faire réactualiser.  

Hors de quesƟon d’aller en Irak, pas la même culture pour Naïma, dangereux pour Ali. Leur but est 
de pouvoir s’installer en Suisse ou au Maroc. Depuis huit ans, ils vivent en Suisse, dans huit centres 
de « retour » différents. 

 


